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Françoise Nyssen à l'épreuve du pouvoir
Après des débuts hésitants, la ministre de la culture tente d'imprimer sa marque Rue de Valois

RE'CIT sont interrogés Sur son parachu- mentaires ». «Nyssen est très t-on ilMatignon.
tage. "C'••st remarquable d'avoir sympa, modeste. dans la "bénévo- L'injonction n'est pas pour lui
choisi cette femme atypiqu ••, féli- lenre", mais elle n'a pas lliloquence déplaire. Depuis son arrivée, celle
dte Michel VauzeIle, ami de lon- politique il laquelle on a pu être qui se dépeint en ministre «des
gue date des Nyssen et ancien pré- habitué par le passé», pointe une travaux prat;ques. le répète: elle
sident du conseil régional de Pro- responsable syndicale. ne veut pas étre une nouvelle
vence-A1pes-Côte d:Azur.Elleest il A sa décharge, d'anciens ]ocatai- "Jack Lang» .• 'e suis Iii pour la
sa place, et cette année sera déd- res de la Rue de Valois constatent culture, je nai pas d'autre motiva·
sive, il condition qu'elle ait le sou- qu'elle n'est pas dans les condi- tion », assure-t-elle au Monde.
tien du président" A ses amis tions d'e:x••rdc ••idoiales pour faire Comprendre: elle n'a pas d'ambi-
d:Arles, ou elle retourne dès que face à« un ministè,... ultra-exposé» tion personnelle .• Ce que je veux,
son ••mploi du temps le lui per- et «Un milieu difficile et conserva- c'estfalre avancer les choses, trans·
met, elle jure que sa tâch ••la pas- teUT•. Son cabinet ne compte que former en profondeur, lutter
sionne même si ce n'est pas-facile. dix: membres, moitié moins que contre la ségrégation culturelle au

Décidée à développer l'éduea- pour SeSprédécesseurs, et le tum-
tion artistique et cultureUe dans over y est important: Frédérique
les écoles, Françoise Nyssen se fait Gerardin, conseillère charg;;" des
régulièrement voler la vedette par questions européennes el inter-
son homologue de l'éducation na- nationales, de la francophonie et
tionale, Jean-Michel Blanquer, et du patrimoine, a encore annoncé
elle doit composer avec le retour son départ cette semaine .• Entre
de la semain •• à quatre jours. un président qui dédde de tOllt et
qui lui laisse peu de marge de seulement dix conseillers, la tâche
manœuvre. Lesujelluitient pour- est Impossible: Nyssen se re-
tant il CŒuret elle l'a éprouvé avec trouve prisonnière de son adminis-
succès, à Arles, en créant l'école al- tration ", juge une ex-ministre de
temative «Le domaine des pos- François Hollande.
sibles », «Cette question est très La native d'Etterbeek (Be]gique),

66 ans, doit aussi composer avec
les conseillers culture du couple
exécutif, Olivier Courson (Mati-

Le secret avait été bien
gardé. Ce3 janvi ••r, Emma-
nuel Macron reçoit sous
les ors de la salle des fêtes

de l'Elysée, pour les traditionnels
vœux à la presse du président de
la République. Une cérémonie
d'habitude convenue, ou le Tout-
Paris des médias se bouscule
autant pour les petits-fours que
pour le discours du chef de l'Etat.

Mais pas question pour]e maître
des lieux de faire comme les
autres. Emmanuel Macron veut
«impacter», comme à chacune de
ses prises de parole. _l'ai décidé
que nous allions faire évoluer le
dispositif juridique pour protéger
la vie démocratique des fausses
nouvel/es", annonce le présid ••nt,
avant de d;;tailler sa loi contre
lesfalle "ews, dont il n'avait ja-
mais parlé jusque-là.

Dans la salle, Françoise Nyssen
ne bronche pas. La ministre de la
culture a beau avoir ]a commu-
nication dans son portefeuille,
elle n'a été prévenue de cette
annonce que quelques heures
plus tôt. Piloté par lsmaë] Emelien,
le conseiller spécial du chef de
l'Etat, le projet ne devait pas étre
dévoil;; si tôt. Mais le président en
a décidé autrement

Arrivée auréolée du succès
d:Actes Sud, petit empire de l'Mi-
tion qu'elle a dbelopp;; à Arles
(Bouches-du-Rhône) avec son
mariJean-PaulCapitanl (lui auxaf-
faires, elle dénkheuse d'auteurs),
Françoise Nyssen. incarnation de
la promesse macronienne du
"renouvellement H, peine, neuf
mois après son entrée au gouver-
nement, à imprimer sa marque et
ses ambitions, donnant parfois
l'impression de travailler sous
tutelle. Jusqu'ici bienveillant, cu-
rieux de ce nouveau visage de la
sodété civile qui n'a jamais caché
ses convictions de gauche. le mi-
lieu de la culture s'estlaiss;; gagner
par un certain sceptidsme.

cil ne "P"_ p•• lIrand-d'l•••••••
«Ellea bénéficié d'Un état de grâce
mais elle est en train de rater son
entrée », estime Marie-losé Malis,
directrice du Théâtre de la
Commune à Aubervilliers et pr;;-
sid••nte du Syndicat national des
entreprises artistiques et culturel-
Jes (Syndeac). «Elle est sympathi-
que, il llicoute, curieuse, sincère,
mais son coté plOviœ en politique
l'empècl.e de mener la bataille des
enjeux culturels _, poursuit-elle.
"J'ui du respect pour Françoise
Nyssell. Mais pour l'instant, il ne
se passe pas grand·chose »,
abonde de son coté le comédien
Philippe Torreton, dans Le Pari·
sien Week-end du 2 février.

L'intéressée le reconnaît: elle
n'était pas préparée il s'installer
Rue de Valois. Sa nomination l'a
surprise mais. cela ne se fait pas
de refuser l'offre de celui qui a été
élu H, a-t-elle répondu il ceux qui se

importun tepour eUeetliitaitavant
qu'elle soit ministre", assure Ma-
rie-Jas;; fustamond, directrice du
festival Les Suds,

Sur le dossier de l'ouverture des
bibliothèques le dimanche - une
promesse de campagne d'Emma-
nuel Macron -, une nouvelle étape
devrait être franchie le 20 février,
avec la remise du rapport d'Erik
Drsenna, ami de la ministre et
du président. Mais sa mise en
(Euvre dépendra dIela bonne vo-
lonté des collectivités locales, qui
gèrent les personnels.

Quant au «Pass culture", qui
doit permettre "il chaque fran-
çais de 18ans d'eff"ctuer 500 eUTOs
de déperues culturelles (dnéma,
théiitre, livres...) H, certains voient
dans cette autre promesse de
M. Marron un côté • gadget. et
redoutent .Ia fausse bOtllle idée ».
.11 vaudrait mieux donner il la
jeun"sse la possibilité d'être créa-
teurs, acteurs de la culture et
pas seulement consommateurs »,
pointe un anden ministre de la
Rue de Valois,

Sur l'audiovisuel public, sujet
qu'elle ne connaissait pas, l'ex-édi-
trice a aussi donnê une impres-
sion de flottement. En octo-
bre 2017. les professionnels ont
noté que Matignon avait lancé le
••comité action publique 2022.,
chatg;; de réduire les d;;penses. Le
doute a été renforcé en décembre
par deux sorties tonitruantes de
M. Macron : le président a qualifié
l'audiovisuel public de • honte».
Surtout il a bousculé le processus
mis en place par Mm>Nyssen, qui
avait demandé aux dirigeants du
secteur, comme Delphin" Ernotte
(France T;;l;;visions) ou Mathieu
Gallet (Radio France), de rendre
pour mi-décembre des proposi-
tions de synergies, Lechef de J'Etat

a préféré annoncer une • grande
réflexion" jusqu'à fin mars, en
y associant au passage «les parle-

«Elle est à l'écoute
(••,) mals son côté
novice l'empêche

de mener la
bataille des

enjeux culturels»
MARIE·JOSÉ MALIS

direC(II(é du Thdtre
de la (OITlnWHl' ~l ALI!JC'lvllliNS

gnon) et Claudia Ferrazzi [Elysée),
perçus comme des ministres bis.
Lepremier a dirigé Studio Cana] et
la seconde a travaill;; au Mus;;e du
Louvre et il la Villa Médicis .•• Ce
sont des conseillers assez opé-
rants», souffle un proche du pre-
mier ministre Edouard Philippe,
manière de reconnaitre qu'ils
tiennent la bride courte. Quant à
la nomination de Stéphane Bern,
missionné par M. Macron pour
préserver le patrimoine français,
Françoise Nyssen n'a pas eu son
mot à dire .• Agir ains~ c'est af-
faiblir un mÎnistre », critique un de
ses prédécesseurs.

Si elle a obtenu que le budget de
san ministère soit préservé,
Mm>Nyssen souffre aussi du man-
que d'am bition du gouvernement
en matière de culture. Le chef de
l'Etat aime s'afficher en président
lettré mais il n'en a pas fait une
priorité de sa campagne. Dans son
programme, ses seules proposi·
tions concernaient l'ouverture
des bibliothèques le dimanche et
la création du «Pass culture ». Pas
de quoi enthousiasmer un milieu
exigeant. ~L'objectif qui a été fixé
il Franço!5e Nysse" n'est pas de
mener ulle politique culturelle
iconique mais au plus près des ter-
ritoirr.>set des citoyens _, assume-

quotidien., confie·t-elle, ;;ternel
sourire aUX lèvres. Un pragma-
tisme parfois vécu comme une
forme de prosaïsme.

«Elle a intériorisé /'idée que la
culture est un 'petit supplément
dame': ce qui nuit ci une poUtique
d'envergure », estime une experte
du secteur. «Ce n'est pas avec
le Pass culture qu'on redonnera
du sens mais avec un acte 2 de la
décentralisation H, martèle le mi·
lieu théâtral.

Sous ••••••••• "
Consciente des critiques, la minis·
tre assure désormais se placer en
"chef d'orchestre», En décem-
bre ;1017. elle a changé de directeur
de cabinet. Proche de M. Macron,
qu'il avait conseill;; durant]a cam·
pagne, Marc Schwartz était pour·
tant celui qui avait soufflé le nom
de Nyssen lors de la formation du
gouvernement. Mais .cela n"
matchait pas entre eux., recon-
naît un ministre proche de l'ex-di·
rigeant d••France Télévisions.

l'E]ysée a également suggéré
ilMm, Nyssen de changer de
conseiller en communication et
l'a orientée vers Marianne Zale-
Muller, qui avait déjà «boosté"
Arnaud Montebourg puis Laurent
Fabius lors du précédent quin-
quennat. Ancienne du cabinet
du socialiste Claude Bartolone
au cons ••il général de Seine-Saint-
Denis, elle a aussi formé Sibeth
Ndiaye, aujourd'hui charg;;e de
l'image de M. Macron.

lusqu'ici timide voire timorée
selon se. détracteurs, Mm.Nyssen
la novice apprend aussi à trancher.
Mi·janvier, la condamnation iné-
dite de Mathieu Gallet pour favori·
tisme a été un épisode paradoxal:
en exigeant le départ du président
de Radio France après avoir dit la

veille qu'elle s'en remettait au
choix du Conseil supérieur de
l'audiovisuel (CSAl, elle s'est de
nouveau vue accus;;e de ne pas
maitriser le sujet. Mais l'Elysée a
ensuite fait ,avoir qu'elle portait la
position de tout l'exécutif dans ce
dossier. Et la parole intransigeante
- et surprenante - de la ministre a
finalement ét;; suivie d'effet:
M. Gallet a él;; démis.

Côté législatif, l'heure est éga-
Iement à l'accéiération. "Nous
aUTan,deux textes de loi dès le pre-
mier semestre [sur lesfake news et
la loi Bichet] et un autre très gros
[sur l'audiovisuel public] il la fin
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de l'année», assure Laurence Ti-
son-VuilJaume, la nouveUe direc-
tricede cabinet de Mm.Nyssen, qui
a mis les équipes sous pression.
«On sent depuis quelques semai-
nes qu'ils O/lt dopé le moteur»,
se réjouit-on dans l'entourage
d'Edouard Philippe.

P_ aU lIIln dugouvernement
Assumant le recours aux quotas et
aux malus-bonus, Mm. Nyssen
vient aussi d'annoncer Un plan
très volontariste en faveur de l'éga-
lité hommes-femmes_ «Le secteur
culturel a un devoir d'avant-
garde., a-t-elle dit. QUant il l'au-
diovisuel public, sur lequel eUe
fera un point d'étape en conseil
des ministres, le 14février, on me-

surera fin mars. lors des arbitrages
finaux. si eUe a réussi il occuper
dans les débats une place centrale
ou plus périphérique .• FranfOise
Nyssen apporte une fraîcheur. une
spontanèîté qu'elle ne doit pas per-
dre, apprécie Gabriel Attal, député
(La République en marche) des
Hauts-de-Seine et whip (député
coordinateur) de La commission
des affaires culturelles â l:Assem-
blée nationale. Son manque d'ex-
périence politique a nécessité un
petit moment de prise en main,
mais, auJourd'hui. çafonctionne!»

Preuve qu'elle prend ses mar-
ques, la ministre tente même de
peser au sein du gouvernement.
Mi-janvier. eUe a envisagé de pu-
blier une tribune appelant le

monde de la culture à •offrir lIUX

mlgremts un accueil digne de ce
nom », moyen de faire entendre
une autre voix fare aUministre de
l'intérieur Gérard CoUomb, dont
elle ne partage pas les convictions
en matière d'immigration, «Ima-
ginons nos enfants Se /'t'taumer.
dans vingt, trente ou cinquante
ans, et demandons-nous: seront-ils
fiers de ce qu'ils voient? », avait
écrit la ministre dans ce texte
transmis à une dizaine de patrons
de grands établissements publics
culturels, invités â le cosigneL

Latribune n'a finalement pas été
publiée: l'Elysée et Matignon s'y
sont opposés. «On Il considèré que
le risque de m <luvaise interpréta-
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tion était supérieur à l'opportunité
de sortir sur lesujet", reconnait un
conseiller de l'exécutif. Mais la mi-
nistre a recyclé le texte dans une
allocution aux Biennales interna-
tionates du spectade de Nantes,le
17 janvier, appelant à • agir pour
rendre [aux migrants] le droit de
vivre normalement, à côté des pro-
cédures, des démarches. des files
d'attente». «Nyssen est urrefemme
courageuse et ses positions sur les
réfugiés parlent à la majarité». ap-
prouve M. Attat Surtout, elles per-
mettent il M. Macron de compen-
ser sOn image devenue trop droi-
tière. Et cela, ça n'a pas de prix .•
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